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                                                                  Edito  
 

« A spirale épaisse, éditorial modeste » (proverbe jurassique). 
C’est forcément avec plaisir  que se pose la première ligne d’un aussi 
copieux numéro. Joie ! Joie ! Les membres de la section ont retrouvé 
leur verve, leur curiosité, leur esprit d’analyse, leurs appareils 
photos, bref : leur vitalité, et quand ils font dodo, désormais, c’est 
pour la bonne cause.  

Nous trouverons donc dans ce numéro une variété d’articles, études, comptes rendus, 
reportages et autres textes comme il s’en est rarement vu depuis 30 ans. Désormais, chaque numéro 
devra être plus épais que le précédent.  

Il faut savoir, en effet, que la paléontologie a de plus en plus besoin d’amateurs éclairés : les 
postes d’enseignants et de chercheurs dans cette discipline (qui, comme chacun le sait « ne sert à 
rien ») sont de moins en moins nombreux, et parmi ceux qui subsistent les systématiciens et les 
chercheurs de terrain sont de plus en plus rares. L’avenir dépend donc en partie de la capacité des 
amateurs à prendre le relais en ce qui  concerne ces deux activités. Il est vital que nous nous 
employions à améliorer toujours davantage nos connaissances et nos capacités. Sans aller chercher 
très loin, il serait très souhaitable que Louis fasse des émules plus zélés en ce qui concerne l’étude 
et la connaissance des ammonites, des étages toarcien et aalénien et de leur faune, ainsi que de la 
géo-paléontologie régionale. Nous avons la chance d’avoir en sa personne un des très rares 
spécialistes de ces trois sujets, de surcroît tout disposé à faire partager son savoir et même à y 
consacrer le temps qu’il faut. Entre les plus jeunes les plus enthousiastes et les retraités les plus 
fringants, des vocations auraient là une belle occasion de s’épanouir. Ce sont en majorité des 
amateurs éclairés qui ont fait remarquablement avancer la paléontologie aux 18è, 19è et même 20è 
siècles.  

Sur un autre plan, il faut savoir aussi que les collections publiques, et particulièrement 
universitaires, sont elles-mêmes en danger, malgré le cœur que mettent à les défendre ceux qui en 
ont encore la garde, à commencer par notre ami Abel Prieur. Une récente réunion organisée sous 
l’égide de l’Association paléontologique française a mis en évidence l’ampleur de la catastrophe qui 
semble s’annoncer (et qui a d’ailleurs commencé, à Jussieu en particulier).  

Nous aimons chaque fossile de notre collection, mais au-delà nous aimons les fossiles en 
général et la paléontologie. Et bien, celle-ci est tout simplement en train de devenir un domaine 
sinistré. Mais nous pouvons y faire quelque chose, et même beaucoup. Bonne année. Jean Pierre P. 
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Bonne et heureuse Nouvelle Année 2010 


